
La digitale pourpre
Digitalis Purpurea

- Zoom plantes -

V    oici qu’à fin du printemps, lorsque les floraisons explosent de toutes parts, la Digitale pourpre se 
détache du paysage avec sa floraison pourpre élancée.

Son nom la�n, Digitalis, signifie « doigtier » et fait référence à la forme de ses fleurs tubulaire dans lesquelles il 
est facile de glisser un doigt. De nombreux surnoms lui sont ainsi a�ribués : Gant de Notre Dame, Doigt de la 
vierge, Gant de bergère, Queue de loup…

A�eignant facilement les 1,5 m de haut, on retrouve la digitale à l’état sauvage en lisières de forêts ou en bords 
de fossés. Elle aime la mi-ombre et les sol légèrement acides.
Tout au long de l’été, elle développe une grande hampe de fleurs pourpres tachetées d’auréoles plus sombres 
et cernées de blancs à l’intérieur. Elle produit ensuite des capsules ovales en guise de fruits. Ce�e floraison 
a�re les pollinisateurs, notamment les abeilles et les bourdons.

Son charme est loin d’être inoffensif puisque toutes les par�es de la plante sont toxiques. Celle-ci produit un 
poison très puissant : la digitaline. 10 g de feuilles sèches suffiraient à tuer un homme. La Digitale pourpre a 
ainsi longtemps été u�lisées pour empoisonner les pointes flèches. Il est important de se laver les mains 
lorsqu’on la touche ! 

Derrière son pouvoir mortel elle dissimule pourtant quelques pe�tes lueurs de bonté… En effet, et avec une 
u�lisa�on rigoureusement encadrée, ses propriétés sont u�lisées pour traiter certaines maladies cardiaques du 
côté de la médecine dès la fin du XVIIIe siècle. De plus, certaines par�es de la digitale pourpre étaient u�lisées 
pour teindre les tex�les Lors des siècles précédents. Ces teintes extraites allaient du rose violacé au brun, selon 
les mordants et les techniques employées

La digitale peut malgré-tout être intégrée dans un jardin, dans des espaces peu accessibles, voir sauvages, en 
compagnie d’autres plantes de sous-bois, ou en fond de massif pour créer du relief et apporter des teintes 
pourpres explosives en été ! D’ailleurs, du côté du folklore, planter des gants de Notre Dame dans son jardin 
assurerait protec�on de sa maison. Au Pays de Galles, les femmes en faisaient même une teinture qu’elle 
appliquaient au sol  pour se protéger des maléfices.

Famille :  Srophulariacées

Strate :  Herbacée

Exposi�on :  Mi-ombre

Floraison : Mai - Juin

Par�es comes�bles : aucune (toxique)

Usages : Biodiversité, ornement,  
apiculture, médicinal
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